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Rien ne va plus. En ouvrant la campagne Ã©lectorale, en mars            dernier - c'Ã©tait l'heure du bilan et on jouait «
cartes            sur table » - le candidat-prÃ©sident a bien Ã©tÃ©            obligÃ© de reconnaÃ®tre, sans le dire
expressÃ©ment            pour ne pas dÃ©moraliser ses Ã©lecteurs, et sans aller jusqu'Ã             prononcer le mot
faillite . ses chalengers l'auront fait pour lui -            que pour un septennat qui devait apporter la solution aux
problÃ¨mes            de l'inflation et du chÃ´mage, c'Ã©tait plutÃ´t ratÃ©.

Un million sept cent mille chÃ´meurs officiellement recensÃ©s,            sans parler de la hausse des prix
accÃ©lÃ©rÃ©e et            du dÃ©ficit de la balance des paiements, c'est un beau record.            Un record atteint il
faut le dire, sa modestie dût-elle en souffrir,            grÃ¢ce Ã  la compÃ©tence du premier Ã©conomiste           
franÃ§ais, Raymond Barre. Mais ce n'est pas une raison pour pavoiser.            Le candidat-prÃ©sident peut toujours
se consoler en disant : «            Je ferai mieux la prochaine fois. »

On peut, certes, faire confiance Ã  l'auteur de « DEMOCRATIE            FRANÃ‡AISE » qui Ã©crivait Ã  la page 121
de            cet immortel chef-d'oeuvre : « Le plein emploi permanent est l'objectif            prioritaire de la conduite d'une
Ã©conomie avancÃ©e... »            Et page 1.22 : « La lutte contre l'inflation est indispensable            au progrÃ¨s de
notre sociÃ©tÃ©... » Il ira loin            ce garÃ§on. Mais il faut lui laisser le temps. Et un nouveau septennat,           
voire un septennat nouveau ne serait pas de trop pour rÃ©aliser            cette promesse irrÃ©flÃ©chie d'un candidat
Ã  court            d'idÃ©es. Ce n'est pas en sept ans, avec tout le boulot qu'il            y a Ã  faire Ã  la boutique, et la
pagaille qu'y ont laissÃ©e            les anciens locataires, qu'on peut faire des miracles. On commence seulement        
   Ã  y voir plus clair. Alors, un peu de patience, que diable...

D'accord, mais la patience a des limites, vous diront les jeunots qui            arrivent sur le marchÃ© du travail et
voient chaque jour, avec            l'apparition des nouvelles techniques de production, se rÃ©duire            leurs
chances de trouver un emploi. Ils avaient cru, les naÃ¯fs,            sur la foi de nos Ã©conomistes distinguÃ©s, que la
machine            crÃ©e plus d'emplois qu'elle n'en supprime. Sans blague ? Un million            sept cent mille
chÃ´meurs, avec les tout jeunes qui n'ont pas encore            trouvÃ© de boulot et les moins jeunes mis Ã  la
prÃ©-retraite            pour cause de « dÃ©. graissage » et qui ne figurent            pas dans les statistiques, Ã§a fait
dÃ©jÃ  beaucoup            de monde. Si encore ils ne votaient pas.

Et voilÃ  maintenant que l'Ã©lectronique, la derniÃ¨re            trouvaille de la science moderne, vient nous compliquer
l'existence.            Non, dÃ©cidÃ©ment. rien ne va plus. L'introduction de plus            en plus gÃ©nÃ©ralisÃ©e du
robot dans l'industrie.            et de l'ordinateur dans le secteur tertiaire longtemps en expansion,            va encore
conduire les entreprises, pour rester compÃ©titives,            comme on dit, Ã  de nouvelles rÃ©ductions de leurs
effectifs.            Mais les plus menacÃ©s par cette transformation seront les employÃ©s            du commerce, de la
banque, des services, de l'administration, qui occupent            beaucoup de femmes.

Madame Pasquier, qui prÃ©side Ã  la « condition fÃ©minine   » et se sent elle aussi concernÃ©e, s'est inquiÃ©tÃ©e 
          de cette situation. Selon Le Monde dit 12 janvier dernier, « elle            prÃ©voit qu'Ã  partir de 1985 le travail
des femmes sera            probablement indispensable pour permettre Ã  la collectivitÃ©            de supporter les
inactifs. »

Qu'est-ce Ã  dire ?

Que ces dames, pour sauver la France et la SÃ©curitÃ© Sociale            au bord de la faillite, et faute de retrouver le
travail qui leur Ã©tait            jusqu'ici rÃ©servÃ© dans les bureaux, remplaceront les travailleurs            immigrÃ©s
dÃ©cidÃ©ment infrÃ©quentables, pendant            que, comme en Afrique, les hommes feront la sieste ?
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Ou bien, puisque nous sommes des gens civilisÃ©s, qu'elles devront            reprendre « le plus vieux mÃ©tier du
monde », tant            que le robot ne les y aura pas remplacÃ©es, mais tous les espoirs            restent permis -
tandis que les Jules, d'une terrasse de cafÃ©,            surveilleront les opÃ©rations et le tiroir-caisse ?

« Ce ne sera pas encore le chaos dont nous a dÃ©jÃ             menacÃ©s le candidat sortant, mais, comme dirait
Coluche, ce mal            embouchÃ©, dÃ©jÃ  le bordel. »

Cela dit, je souhaite bien du plaisir au nouveau prÃ©sident.
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